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La métropole
des savoirs
L’enseignement supérieur est considéré comme

l’un des leviers majeurs du développement

et de l’attractivité de la métropole. Sa vitalité témoigne

de notre ambition pour la jeunesse et le territoire.

L’accueil et la mise à disposition de tous les moyens

nécessaires à la réussite des 35 000 étudiants qui

ont choisi Dijon est une priorité. Outre une grande université, une diversité

d’enseignants et de chercheurs et un panel d’écoles parmi les plus réputées de

France. Cette offre, diversifiée et renforcée par l’installation régulière de nouvelles

formations est un socle fondamental pour construire une société du savoir,

de la connaissance et de l’émancipation. Elle vise à donner à chacun le meilleur

des apprentissages, dans les conditions de vie les plus adaptées à ce temps

des études. L’égalité des chances, c’est aussi une question de justice sociale.

Les étudiants nourrissent nos espoirs pour la société de demain et seront

toujours les bienvenus à Dijon.

François Rebsamen
Maire de Dijon
Président de Dijon métropole
Ancien ministre

Chaque année, Dijon est classée par le magazine l’Étudiant parmi les meilleures villes

de sa taille où il fait bon étudier. Notre ville possède de nombreux atouts. Le cadre de

vie, le coût raisonnable des logements, la qualité du réseau de transport urbain et la

richesse de la vie culturelle séduisent près de 3 500 lycéens dijonnais, mais aussi ceux

venant d’autres régions et les étudiants étrangers. L’offre variée et de haute qualité est

le fruit d’une politique très volontariste. À travers des conventions de partenariat avec

les différents acteurs de l’enseignement supérieur et grâce à des relations étroites avec

les filières d’excellence locale et régionale, Dijon joue gagnant pour ses jeunes.

Dijon, l’atout étudiant
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UNIVERSITÉ DE BOURGOGNE
UNE RECHERCHE À LA POINTE 
Labellisée Campus Innovant, l’université de Bourgogne est un acteur majeur du

développement éducatif, culturel et socio-économique du territoire. Elle propose plus de

400 formations dans tous les domaines (droit-économie-gestion, arts-lettres-langues,

sciences humaines et sociales, sciences-technologie-santé, sciences et techniques des

activités physiques et sportives), à tous les niveaux (de la licence au doctorat en passant

par les diplômes des écoles). Le projet d’un département universitaire d’odontologie vise

à répondre à la pénurie de dentistes sur le territoire.

L’uB abrite 29 laboratoires de recherche labellisés, dont 15 unités mixtes où collaborent

université et grands organismes de recherche (CNRS, Inra, Inserm...) et plus de

1 500 chercheurs. Avec la ville de Dijon et Dijon métropole, elle reconduit régulièrement

depuis 2015 la convention UniversCités, qui vise à faire de Dijon une grande capitale

régionale de la connaissance, d’envergure européenne. Son campus à l’américaine est l’un

des plus remarquables en France, avec pour point d’orgue l’esplanade Erasme. 

L’université de Bourgogne est entrée dans le club des 800 campus du prestigieux

classement global de Shanghaï, sur 17 000 répertoriés dans le monde. Elle se classe

notamment deuxième université française en sciences des aliments et en sciences du sport.

u-bourgogne.fr

400 FORMATIONS
UNE OFFRE

AU LARGE SPECTRE 

ESIREM UNE BELLE CROISSANCE EN 2018 
Située sur le campus de l’université de Bourgogne, l’École d’ingénieurs en matériaux

et informatique-électronique propose un cycle préparatoire, un cycle d’ingénieurs et

un cycle de master. Elle affiche une belle dynamique de croissance avec 500 étudiants

à la rentrée de septembre 2018, contre 370 en 2016, et projette de se développer pour

porter l’effectif, en 2022, à 650-700 élèves. Ce qui nécessite une extension du

bâtiment, 2 000 m2 environ, prévue dans le contrat métropolitain. Un troisième

département « robotique » sera créé au Creusot en 2019 (en alternance, 30 à 40 élèves

par an, soit 90 à 120 élèves pour les 3 années). L’école souhaite être intégrée au réseau

Polytech en 2021-2022.

esirem.u-bourgogne.fr
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ENSA DIJON PLUS ANCIENNE 
DES ÉCOLES D’ART EN RÉGION
L’Ecole nationale supérieure d’art, la plus ancienne des écoles d’art en région, est un

des 10 établissements publics placés sous la cotutelle du ministère de la Culture et de

la Communication et du ministère de l’Enseignement supérieur et de la Recherche.

Délivrant deux diplômes nationaux en 3 et 5 ans (Master), elle se positionne comme

un pôle d’excellence dans les domaines de l’art et du design d’espaces avec une dimen-

sion internationale forte qui contribue au rayonnement du territoire dijonnais.

www.ensa-dijon.fr

AGROSUP DIJON SECONDE ÉCOLE
FRANÇAISE EN SCIENCES DE
L’ALIMENTATION ET TECHNOLOGIE 
Agrosup Dijon est l’un des sept « Grand Etablissement »* du supérieur en France.

Elle réunit trois domaines de compétences complémentaires : agronomie, territoire

et alimentation. 

La notion d’agroalimentaire y est abordée sous un angle éthique, porté par les valeurs

du développement durable. En 2018, Agrosup intègre pour la première fois le classe-

ment de Shanghaï, qui répertorie les meilleurs établissements universitaires du monde.

L’école se situe entre le 71e et 100e rang mondial, elle est 2e pour la France, dans la

thématique « food sciences and technology ».

www.agrosupdijon.fr

*statut spécifique accordé par l’État. 

UNE CONVENTION DE PARTENARIAT SIGNÉE 
AVEC L’ENS ARCHITECTURE DE NANCY 

Une convention de
partenariat entre Dijon
métropole et l’École
d’architecture de Nancy
a abouti à l’ouverture
d’une annexe à Dijon.
Des étudiants de Nancy
sont donc régulièrement
accueillis à Dijon pour des
sessions dédiées.
Sept modules porteurs
de l’attractivité de la
métropole sont proposés
autour de l’architecture et
de la transition écologique,
du vignoble, des délaissés
urbains, de l’aménagement
du territoire, des arts
plastiques... un groupe de
quinze étudiants a été
accueilli à Dijon courant

février pour un premier cours délocalisé consacré aux délaissés urbains. D’autres
sessions s’échelonneront sur le territoire en 2019 et 2020. Cet échange sera ponctué
de temps forts comme des conférences, des expositions ou encore des plénières
ouvertes au grand public. 
nancy.archi.fr

Les étudiants de Nancy ont été accueillis courant février
pour une session de travail. 
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L’antenne de Sciences-Po Paris est implantée à Dijon depuis 2001. 

SCIENCES PO PARIS
PREMIER CYCLE EST-EUROPÉEN
L’institut d’études politiques de Paris a implanté à Dijon en 2001 son antenne dédiée à

l’Europe centrale et orientale. Le premier cycle est-européen de Sciences Po contribue 

à diffuser l’idée européenne sur le territoire, à travers des conférences, des séminaires 

de formation et une simulation du parlement européen. Une formation en pleine 

croissance : les effectifs prévus à l’ouverture du campus étaient de 180 inscrits, ils sont

aujourd’hui de 255 et devraient atteindre, en 2020, 345 élèves dont 230 reçus sur site.

Ce développement s’accompagne d’une extension du campus de 1 000 m2 environ.

www.sciencespo.fr

BSB À BRAS OUVERTS 
Fondée en 1899 grâce à la souscription du négoce des vins de Bourgogne, l’école de

commerce Burgundy School of Business (BSB) a fondé la première institution

internationale d’enseignement et de recherche entièrement dédiée au management du

vin et des spiritueux, la School of Wine & Spirits Business (SWSB), qui reçoit

essentiellement des étudiants étrangers. BSB a inauguré en 2017 son nouveau campus

Dijon-Sambin, rénové et étendu, « The Entrepreunarial Garden (TEG) regroupant

enseignement, recherche et incubateur. », Dijon-Fleury, et son nouveau pôle d’expertise

en management culturel, le Center for Arts & Cultural Management (CACM).

www.bsb-education.com
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ESTP PARIS - CAMPUS DE DIJON 
PREMIÈRE PROMOTION EN 2019  
L’École spéciale des travaux publics Paris accueillera ses premiers étudiants à Dijon

en septembre 2019. La formation Ingénieurs de l’ESTP Paris, plus spécifiquement

orientée « travaux publics », vise 300 élèves à terme. L’option « smart city » proposée

en troisième année en liaison avec OnDijon questionnera le projet de ville connectée

grâce à l’acquisition de compétences numériques et urbaines afin de mieux

appréhender l’ensemble des enjeux liés à la ville de demain.

www.estp.fr

ESEO UN BÂTIMENT DÉDIÉ À PROXIMITÉ
DE L’ESPLANADE ERASME
L’École d’ingénieurs en électronique, informatique et numérique (ESEO) a été créée

à Angers en 1956. De statut associatif, reconnue d’utilité publique, elle possède un

cycle préparatoire de 2 ans à Paris et à Dijon (depuis 2008 en partenariat avec le lycée

Notre-Dame), et un campus à Angers, accueillant 1 300 étudiants sur ces trois sites.

Elle projette de s’installer à Dijon, dès septembre 2020, et monter en puissance pour

être à plein régime quatre à cinq ans plus tard (500 étudiants puis 700). Dijon

métropole accompagne ce projet en mettant à disposition un bâtiment qui sera

construit sur le campus (rue de Mirande – esplanade Erasme) sous forme de

subventions les premières années.

www.eseo.fr

ESM BOURGOGNE-FRANCHE-COMTÉ 
L’École supérieure de musique Bourgogne-Franche-Comté est un établissement

d’enseignement supérieur habilité par le ministère de la Culture à délivrer le diplôme

national supérieur professionnel de musicien et le diplôme d’État de professeur de

musique. Elle fait partie de la quinzaine d’écoles supérieures du spectacle vivant (danse,

musique, théâtre, cirque) en France, à côté des conservatoires nationaux supérieurs de

Paris et Lyon. Ces écoles sont des pôles très repérés sur le plan culturel et constituent

un élément d’attractivité fort pour les territoires.

www.esmbourgognefranchecomte.fr

ÉCOLE DES GREFFES
L’école des greffes de Dijon est l’unique école en France qui forme l’ensemble des

personnels des greffes de tribunaux. Elle forme chaque année plusieurs milliers

d’agents en formation initiale ou continue.  

www.eng.justice.fr

Nouveau à Dijon
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L’ESADD ACCUEILLIE EN SEPTEMBRE 2019
L’École supérieure appliquée au design et au digital (ESADD) est une école innovante

destinée à former les futurs acteurs de la transition numérique. Elle propose une vision

différente, en considérant le numérique comme un moyen et non comme une finalité. Parmi

les débouchés professionnels : designer numérique, chef de projet, concepteur d’interfaces

web et mobile, startupeur… Rendez-vous en septembre 2019, place des Nations-Unies, en

partenariat avec la Chambre de commerce et d’industrie (CCI Côte-d’Or).

www.esadd.fr

CESI UN NOUVEAU CYCLE
D’INGÉNIEUR GÉNÉRALISTE   
Le Cesi, école supérieure de l’alternance de Dijon, a ouvert en 2014. Il compte près

de 270 élèves (alternance et formation continue, bac + 2 et bac + 4), qui suivent un

cursus dans les domaines de l’informatique, de la qualité sécurité environnement, du

bâtiment et des travaux publics, du management, des ressources humaines, de la

performance industrielle et de l’innovation.

Le Cesi va développer une formation d’ingénieur généraliste par apprentissage en 

2019, deux « masters spécialisés » (management de l’amélioration continue et de

l’excellence opérationnelle en 2019 et manager industrialisation 4.0 en 2020).

dijon.cesi.fr

FERRANDI PARIS L’EXCELLENCE
GASTRONOMIQUE 
Ferrandi, prestigieuse école de cuisine, devrait développer son troisième centre

franc ̧ais après Paris et Bordeaux, en 2020, à la Cité internationale de la gastronomie

et du vin. L’école de la CCI Paris Ile-de-France ouvrira un centre à destination d’étu-

diants du monde entier qui suivront une formation intensive de 5 mois, en anglais,

à la pâtisserie ou à la cuisine française. Les 110 étudiants évolueront dans des espaces

pédagogiques de 750 m2 (deux laboratoires distincts pour la cuisine et la pâtisserie),

à l’entrée de la Cité, et bénéficieront de la situation géographique de Dijon, au cœur

de la Bourgogne, pour s’initier à l’œnologie et découvrir les produits régionaux. 

www.ferrandi-paris.fr

ÉCOLE DE GENDARMERIE DE DIJON
TOUJOURS PLUS GRAND
L’école de gendarmerie, implantée sur une partie de l’ancienne base aérienne BA102,

a accueilli en 2017-2018 plus de 700 élèves gendarmes. Forte d’un investissement de

25,7 millions d’euros annoncé en 2018, elle agrandit et améliore ses infrastructures :

construction de logements, rénovation des réseaux, création d’un champ de tir…

Nouveauté cette année, le centre national de formation au commandement va

déménager de Rochefort, en Charente-Maritime, à Dijon. L’école de gendarmerie

va doubler sa capacité d’accueil pour devenir, en 2020, la plus grande de France.

gendarmerie.interieur.gouv.fr
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Mi-janvier, l’école des hautes études en apiculture (EHEA) a été inaugurée
en présence d’Arnaud Montebourg et de Marie-Guyte Dufay, présidente de
région Bourgogne-Franche-Comté, preuve de l’adaptation continue de l’offre
de formation aux enjeux de société comme la préservation de la biodiversité.
Elle est située au sein de la maison régionale de l’innovation, rue de Sully. 
Plus d’infos : ehea.fr

60 formations de BTS
et classes prépa
La métropole dijonnaise compte une

soixantaine de formations en BTS et

classes préparatoires dispensées dans

15 établissements, principalement des

lycées mais aussi l’Institut des métiers

du notariat, le Pôle formation UIMM

21 71 (métallurgie), le CFPB Banque

Bourgogne…

www.imn-dijon.com
www.formation-industries-2171.com
www.cfpb.fr

Deux centres pour les sportifs
Le CREPS de Bourgogne - Dijon

accueille principalement des sportifs

se destinant au haut niveau. 

Comme le CFA-sport Bourgogne-

Franche-Comté, il propose aussi

des formations aux métiers du sport,

de l’animation et de la jeunesse.

www.creps-bourgogne.fr
www.cfa-sport.fr

À CHACUN SON PARCOURS

Pour les jeunes qui poursuivent à Dijon des études post-bac en BTS,

centre de formation, institut, s’offre un large choix de filières.
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“Nous sommes entrés dans l’ère de l’économie de la
connaissance à l’échelle internationale et l’Université de

Bourgogne possède des domaines d’excellence reconnus
par le classement de Shanghai. L’enseignement
supérieur, la recherche et l’innovation (ESRI) sont
des leviers très importants de l’attractivité de
Dijon métropole et donc de la Région Bourgogne-
Franche-Comté. Cela se traduit par un investissement

de 22 millions pour l’ESRI sur 50 que représente
au total le contrat Métropole / Région.”

-DENIS HAMEAU-
Conseiller Dijon métropole, 

en charge de l’enseignement supérieur

“Devenir diplômé ne se décrète pas ! la ville de Dijon
ne donne pas de diplômes mais elle facilite la vie par
l’accès aux bourses municipales, à une offre culturelle
et sportive riches… Endosser « son costume de jeunes
étudiant(e)s » c’est pouvoir, en parallèle des
apprentissages, trouver des moments de respiration.
Ces adultes  en construction deviendront les citoyens

de demain. En effet, la ville propose à 250 étudiants en
contrepartie d’une bourse municipale de s’investir au

sein d’une association d’intérêt social. Leur réussite
individuelle n’est pas incompatible avec la réussite collective.”

-HAMID EL HASSOUNI-
Adjoint à la mairie de Dijon, délégué à la jeunesse 

et à l’enseignement supérieur

L’Irtess pour les travailleurs
sociaux
L’Institut régional supérieur du travail

éducatif et social de Dijon est le plus

important établissement assurant

la formation professionnelle des

travailleurs sociaux en Bourgogne,

et prépare à 16 métiers et 17 diplômes

ou certificats nationaux.

www.irtess-bourgogne.fr

Un institut pour les kinés
L’institut de formation en Masso-

Kinésithérapie de Dijon, établissement

privé agréé par le ministère de la

Santé, prépare au diplôme d’État

de masseur-kinésithérapeute. Il est

rattaché à l’université de Bourgogne.

www.ifmk-dijon.fr

“La vie étudiante, c’est bien plus que les salles de cours.
Se loger, participer à la vie associative, prendre soin
de soi et notamment de sa santé, est importante
pour réussir pleinement. À Dijon, et à portée de main,
les jeunes trouvent facilement écoute et conseil.”

-ANNE DILLENSEGER-
Conseillère Dijon métropole, 

en charge des politiques éducatives
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UNE OFFRE FOISONNANTE
Avec plus de 35 000 étudiants répartis dans une quinzaine d’établissements d’ensei-

gnement supérieur et face à une démographie grimpante, Dijon adapte sans cesse l’offre

de formation. Des filières s’ouvrent dans les domaines en développement (alimentation,

goût, tourisme, écoles d’ingénieurs…), d’autres, comme à Sciences Po, adoptent une

stratégie de croissance.

Pour aider les jeunes à trouver leur voie, le Centre d’information et d’orientation (CIO)

de la Maison de l’Université a mis en place des fiches licences, simplifiées et claires, à

destination des lycéens et aussi des parents. Pour chaque formation, on retrouve le

contenu, les débouchés, des statistiques et détails pratiques… de quoi se faire une

première idée, que l’on peut creuser avec l’aide d’un conseiller.

u-bourgogne.fr

ÉTUDIER
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LE HANDICAP
LOIN DES CLICHÉS
« Le nombre d’étudiants en situation de handicap est en constante augmentation. Au

niveau national, il a doublé en dix ans. » Chloé Durindel a rejoint, il y a un peu plus

d’un an, l’AHSCuB, dont elle est vice-présidente. « Une association créée en 2006-2007

qui œuvre sur trois axes : la sensibilisation au handicap par le handisport, l’intégration

d’étudiants concernés par la problématique, et plus récemment, des actions en partenariat

avec des entreprises : les HandiCafés. Des après-midis de rencontre entre jeunes en recherche

de stage ou de contrat d’alternance et employeurs potentiels sont organisés. Au vu des

retours positifs de la première édition, organisée notamment  avec APRR, l’opération sera

renouvelée.» Parmi les autres activités, un atelier hebdomadaire de langue des signes

qui a rapidement, au vu de la demande, fédéré tout un groupe, ou encore le forum

handisport Un sport pour tous, initié l’an dernier par quatre étudiants en Staps. Au

programme, présentation d’associations du département et démonstrations.

Le reste de l’année, l’AHSCuB accompagne des centaines d’étudiants dans leur

parcours. « Environ 600 en début d’année, et jusqu’à 1 000, avec un pic d’inscription au

moment des partiels. Les chiffres ne reflètent pas la réalité. Ce n’est pas facile de se déclarer

en situation de handicap, jusqu’à ce que l’on se rende compte qu’on a vraiment besoin

d’aide : il y a encore beaucoup de stéréotypes. »

Association Handi Sport et Culture de l’université de Bourgogne
www.ahscub.fr
03 80 39 90 88

UN ACCÈS SIMPLE ET GRATUIT
AUX RESSOURCES
À Dijon les bibliothèques sont gratuites. Une dizaine d’antennes de la bibliothèque

universitaire, autant d’autres associées, dans des domaines parfois pointus, mais aussi

les 9 établissements qui sont gérés par la ville : patrimoniale et d’étude, centre-ville

jeunesse, la Nef, Mansart, Champollion…

bm-dijon.fr | bu.u-bourgogne.fr

Les archives municipales et départementales, très prisées, sont elles aussi consultables

gratuitement. Dans le domaine de l’histoire, de l’architecture et de l’urbanisme, l’Institut

pour une meilleure connaissance de l’histoire urbaine des villes (Icovil) dispose d’un

fonds intéressant.

dijon.fr | archives.cotedor.fr | icovil.com

Les deux salles multimédia de la Maison de l’Etudiant ne désemplissent pas. Elles sont

ouvertes même pendant les vacances de 9 à 22 heures du lundi au vendredi et de

9 heures à midi le samedi matin. Ordinateurs, connexion internet, imprimantes,

scanner sont à disposition. 

ub-link.u-bourgogne.fr
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UNE VILLE VERTE ET DOUCE À VIVRE
Classée troisième grande ville de France où il fait bon étudier par le magazine L’Etudiant

en 2018, recommandée par 95 % des lecteurs, Dijon occupe la quatrième place du clas-

sement en termes de logement. Les loyers sont plutôt accessibles, et le cadre de vie

agréable. Forte de 825 hectares d’espaces verts et 45 000 arbres, la ville fait office de

référence écologique et entretient ses parcs et jardins sans produits phytosanitaires.

De nombreux lieux invitent à se ressourcer, cultiver la biodiversité ou pratiquer le sport.

Parmi les endroits préférés des promeneurs, le parc de la Colombière, labellisé écojardin,

et le lac Kir. 

u-bourgogne.fr

HABITER
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LES BIENFAITS DE LA COLOCATION
Originaire de Gand en Belgique, Elyse est en licence d’histoire à l’uB, dans le cadre du

programme international Erasmus. Elle habite à côté du campus avec trois autres

étudiants, deux Italiennes et un Français. « La colocation n’était pas ma décision, plutôt

un coup de chance : je ne pensais pas avoir droit à un logement Crous. Quand j’ai reçu

une réponse positive, il était trop tard. » Mais si c’était à refaire, ce serait sans hésiter.

« J’ai un ami, en chambre universitaire, qui ne peut pas inviter de gens, doit sortir pour

laver le linge… On a une salle de bains et aussi, moi qui aime cuisiner, je suis contente de

pouvoir le faire chez moi. » Elyse profite de son expérience et sort en centre-ville « au

moins une fois par semaine. Au départ, avec ESN InsiDijon, de plus en plus avec mon

groupe d’amis, tout en continuant de participer aux activités de l’association ».

u-bourgogne.fr

TROUVER
UN LOGEMENT
FACILEMENT
| L’offre |
Interlocuteur privilégié de la vie

étudiante, le Crous propose une large

offre de logement, à des prix

accessibles. Chambre individuelle,

studette, en résidence, en meublé :

au total plus de 3 000 chambres

ou appartements, tous exonérés de

la taxe d’habitation et ouvrant le droit

aux aides type APL et ALS. On peut

aussi opter pour l’hébergement

chez l’habitant ou la colocation choisie.

Quels que soient leur âge et leurs lieux

d’études ou de travail, les étudiants

en alternance peuvent bénéficier d’une

chambre sur le campus : la cité de l’alter-

nance compte 114 studettes, disponibles

toute l’année.

www.crous-bfc.fr 

| Les annonces |
Mis en ligne par le Crous, le portail

de l’hébergement réservé aux étudiants,

Lokaviz, diffuse des annonces de

logements en résidence Crous,

mais aussi des offres déposées par

des particuliers.

www.lokaviz.fr

| Le garant |
Pour faciliter l’accès au logement

des étudiants dépourvus de garant

personnel, « Visale » propose

aux 18-30 ans, sous conditions,

une garantie fiable qui dispense

de toute autre caution.

www.visale.fr

| Les bourses |
Les bourses sont accordées aux

étudiants en fonction de la situation

sociale de leur famille et de la

formation suivie. Les aides sont

attribuées en fonction de plusieurs

critères : le nombre d’années passées

à Dijon, les revenus de la famille,

le nombre d’enfants à charge

et l’éloignement du lieu d’études. 

Pour créer un dossier social étudiant,
www.messervices.etudiant.gouv.fr

| Plus d’infos |
Le Centre régional d’information

jeunesse (Crij Bourgogne) édite

chaque année une plaquette,

disponible aussi sur internet,

qui contient de nombreuses

informations pratiques : préparer

sa recherche, connaître les aides,

trouver et visiter un logement,

connaître ses droits, emménager-

déménager, carnet d’adresses…

www.logement-bourgogne.com
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DES REPAS PAS CHERS ET ÉQUILIBRÉS
Deux restaurants universitaires, Mansart et Montmuzard, servent quotidiennement des

repas équilibrés et peu onéreux (tarif repas inchangé pour 2018-2019 : 3,25 euros).

En 2016, les Crous se sont engagés à introduire durablement des produits de la filière

Bleu-Blanc-Cœur. Le partenariat met en valeur le travail des éleveurs et producteurs qui

privilégient une agriculture à vocation nutritionnelle et environnementale. Les Crous

offrent ainsi une alimentation avec des viandes de volailles, porcs et œufs durs de qualité.

La lutte contre le gaspillage alimentaire constitue un second volet important de son

action. Labellisé « Mon Restau Responsable® » le 30 novembre 2018 pour deux ans,

son expérience a permis à Dijon métropole d’éditer une méthode pour aider d’autres

CROUS de France à se lancer dans la démarche globale de gestion des déchets.

Pour un paiement simple et rapide, Izly est un compte gratuit de monnaie électro-

nique pour payer, recevoir et transférer de l’argent instantanément avec son smart-

phone ou avec une carte.

Les étudiants peuvent aussi se restaurer dans les cafétérias des UFR et au food truck

"Au Crous’ty Truck" sur l’Esplanade Erasme du campus dijonnais (tous les midis,

du lundi au vendredi). Une dizaine d’autres food trucks arpentent la ville à longueur

de semaine. Budget oblige, les courses au supermarché – pas cher et fait maison –

ont toujours la cote.

www.crous-dijon.fr

MANGER 
SE SOIGNER



EPI’CAMPUS L’ÉPICERIE SOLIDAIRE
« Par des étudiants, pour les étudiants. » Marie, Léa, Naomi, Laura, Ludovic et Fabrice

sont en sciences de l’éducation, économie ou Agrosup. Tous les lundis soirs, ils offrent

gratuitement des produits alimentaires et de première nécessité à une cinquantaine –

parfois plus – de leurs pairs.

« L’initiative est née en 2016-2017, sous l’impulsion de la fédération territoriale de

Génération Campus. Epi’Campus est aujourd’hui une asso à part entière. » En partenariat

avec la Banque alimentaire, financée par l’université de Bourgogne et d’autres apports

type soirées caritatives, elle vient en aide à ceux qui en ont le plus besoin et contribue

à rendre les études accessibles au plus grand nombre. « Nous ne faisons pas que de la

distribution », souligne Marie. « Il s’agit aussi de créer un lien avec les étudiants pour

éviter les situations d’isolement en organisant des goûters ou sorties à la patinoire, l’opéra,

les coulisses de l’Auditorium, en participant à la semaine du développement durable… »

De fait, les soirs de « courses », le local de la Maison de l’étudiant n’a rien d’un

supermarché : on y voit beaucoup de conversations s’engager, et de sourires se dessiner.

epicampus@gmail.org

EN CAS DE BOBO 
Pour se soigner, ou simplement bénéficier de conseils en matière de santé, le Centre de

prévention et de santé universitaire (CPSU), rue du recteur Marcel-Bouchard sur le

campus, propose de rencontrer généraliste, psychiatre, gynécologue, infirmières,

psychologue, conseillère conjugale ou une équipe détachée du Centre gratuit d’infor-

mation de diagnostic et de dépistage des infections sexuellement transmissibles

(CEGIDD).

Stress, baisse de moral, angoisses, problèmes familiaux, sentiment de solitude ou difficulté

dans les études… le Crous a instauré, tous les mercredi, les Happsy Hours. Des rencontres

gratuites avec un psychologue, avec ou sans rendez-vous, hors période scolaire, résidence

Montmuzard (bâtiment Saint-Bernard), de 17 h 30 à 20 h 30

06 27 86 91 83 – rdv.apsytude@gmail.com – www.apsytude.com
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UN RÉSEAU ACCESSIBLE
Bus ou tram, les transports en commun sont très utilisés par les étudiants. Jugés « très

pratiques » par Marie et Melisande, à l’école d’ingénieurs Eséo, rue de Talant. « Pour aller

en cours je n’ai qu’à prendre la ligne 5, en bas de chez moi dans le quartier des facs », précise

Marie, originaire d’Aix-en-Provence. DiviaMobilités quadrille le territoire, du centre-

ville à l’université, du port du Canal à la Toison d’Or, de 5 h 30 à 0 h 30. Symbole de la

volonté d’ouvrir la ville aux étudiants, la ligne T1 du Tramway dessert le cœur du

campus, ainsi que de grands équipements : gare, Auditorium, piscine olympique, stade…

Mais le bus est parfois plus rapide et relativement moins bondé (Liane 5, Corol…).

Le réseau est régulièrement renforcé, en fonction de l’actualité, les soirs de concert ou

de match (pour se rendre à la Vapeur, au Zénith, au stade etc.). Pour les noctambules,

la ligne Pleine Lune complète l’offre, du jeudi soir au dimanche matin, de septembre

à juin, entre 1 h et 6 h, à raison d’un passage toutes les 45 minutes.

Pour les étudiants, mais pas seulement, le tarif jeunes reste modique : 30 euros par mois,

15 pour les boursiers. On peut aussi coupler avec un trajet TER Bourgogne-Franche-

Comté sur un seul et même titre de transport. Preuve d’un succès croissant, plus 

de 12 000 abonnés 18-25 ans fréquentent le réseau dont une augmentation supérieure

à 10 % ces deux dernières années. 

www.divia.fr

BOUGER
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DINGUES DE GUIDON
Rapide, pas cher, sportif, facile à stationner et écolo : le vélo est très prisé des étudiants,

et ce sur les 250 km de pistes de bandes cyclables que compte la métropole. En centre-

ville, le service de location de courte, moyenne et longue durée DiviaVélodi propose des

tarifs jeunes (60 euros l’année) et gère dix parkings à vélos sécurisés sur le campus, rue

Monge, Nation, gare… (10 euros l’année pour les non-abonnés). Pour un deux-roues

d’occasion ou pour des ateliers d’autoréparation, le bon plan est de se rapprocher d’as-

sociations comme La Rustine ou La Bécane à Jules.

www.larustine.org | www.labecaneajules.fr

DIVIAPOUCE LA VOITURE PARTAGÉE
Depuis la rentrée, un nouveau service, DiviaPouce met en relation covoitureurs et covoi-

turés à Dijon et ses alentours. Basé sur le coopératif et le partage, il permet de combiner

toutes les solutions de mobilité grâce à une application mobile...

www.divia.fr

TOUT POUR LE SPORT 
La diversité des équipements sportifs (piscines municipales ou olympique, patinoire, mur

d’escalade, piste d’athlétisme, terrains de tennis, squash…) ne laisse pas d’excuse, surtout

que pour les étudiants de l’université de Bourgogne, le Suaps permet d’exercer gratuite-

ment une cinquantaine de disciplines individuelles (golf, tir à l’arc, musculation…), de

plein air (escalade, kayak, ski…), collectives, de combat, bien-être… dans de bonnes

conditions : les séances de plongée sous-marine, par exemple, ont maintenant lieu dans

les fosses de la piscine olympique, soit jusqu’à 20 m de profondeur. 

Les écoles encouragent aussi la pratique sportive. La Burgundy School of Business, par

exemple, possède ses propres clubs de foot, rugby, ou encore sports extrêmes, automo-

biles…

Côté haut niveau, les supporters peuvent suivre cinq clubs pros avec des tarifs aborda-

bles : le DFCO et son abonnement spécifique à 140 euros par an, la JDA, à partir de

5 euros par match…
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PARTOUT QUAND ON VEUT
Deux cent cinquante jours de festivals culturels par an sont organisés par la municipalité

et de nombreux partenaires institutionnels et associatifs. Théâtre, arts du cirque et de

la rue, musique, cinéma, animations jeune public, concerts… la vie peut être intense

et très accessible, dans une capitale régionale qui compte six établissements labellisés

par le ministère de la Culture : l’Opéra (théâtre lyrique d’intérêt national), la Vapeur

(musiques actuelles), le Théâtre Dijon Bourgogne (centre dramatique national), le

Zénith, Art-Danse (centre de développement chorégraphique national) et la Minoterie

(scène conventionnée art enfance jeunesse). Le campus compte en son sein deux équi-

pements culturels, l’Atheneum et le théâtre Mansart, ainsi qu’un espace dédié aux autres

manifestations. L’Opéra, les musées ou le Consortium centre d’art contemporain

proposent des événements « spécial étudiants » comme la Nuit des musées, qui

rassemble chaque année des milliers de personnes.

www.dijon.fr

SORTIR
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CARTE CULTURE L’INDISPENSABLE
Quand on l’a, on ne s’arrête plus. Camille habite au centre-ville. Etudiante à l’IUP

Diderot, et bien que très prise par ses études, elle « l’exploite pas mal, une ou deux fois

par semaine ». « Surtout pour le cinéma – les séances à l’Eldo sont à 3,50 € – mais aussi

pour des concerts à la Vapeur, du théâtre au TDB ou aux Feuillants, des soirées à la

Péniche… » Le principe est simple : la Carte culture coûte 5 euros et ouvre le droit à des

tarifs préférentiels sur les concerts et spectacles des structures partenaires, 5,50 € : il est

facile de l’amortir dès la première utilisation. 

Le dispositif, mis en place par la ville et Dijon Métropole, est accessible à quiconque

est inscrit dans un établissement d’enseignement post-baccalauréat de la métropole.

« C’est super, exceptionnel : on a de la chance de l’avoir à Dijon », se réjouit Camille, qui

peut ainsi « découvrir, pour pas cher, des propositions artistiques diverses et intéressantes. »

Plus d’infos sur www.dijon.fr
metropole-dijon.fr/Services-et-missions/Recherche-et-Enseignement/
CarteCulture-etudiant

CARTE AVANTAGES
JEUNES LA NOUVEAUTÉ
La carte Avantages Jeunes est désormais disponible pour tous les jeunes Bourgui-

gnons. Développée par le Centre régional et le Réseau Information Jeunesse de Bour-

gogne-Franche-Comté, avec le soutien de la Région et de partenaires publics et privés,

elle permet à tous les moins de 30 ans de bénéficier de plus de 3 000 réductions et

gratuités dans toute la région. Vendue au tarif de 8 €, elle est disponible depuis

septembre 2018.

www.ijbourgogne.com

A l’instar des bibliothèques, les musées gérés par la ville reflètent la richesse historique

de la cité des Ducs. Musée archéologique, d’Art sacré, des Beaux-Arts, François-Rude,

de la Vie bourguignonne ou Muséum d’histoire naturelle : tous sont accessibles gratui-

tement, et pas seulement pour les étudiants.

musees.dijon.fr

Site devenu indispensable pour qui veut sortir, l’agenda culturel et de loisirs Jondi réper-

torie à la fois les programmations officielles et alternatives de centaines de lieux et struc-

tures de la ville. Soit plus de 6 000 événements par an.

www.jondi.fr
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DANS LE GRAND BAIN
On peut travailler au sein même de son établissement. Matthieu Bianchin, étudiant en

comptabilité-finance à Burgundy School of Business (BSB), participe à la Junior-

Entreprise qui, depuis 1979, met à profit son expertise au service des créateurs d’entre-

prise, TPE, PME et grands groupes. « BSB Junior Consulting fonctionne comme un

cabinet de conseil. Etudes de marché, business plans, plans de communication… Plus d’une

soixantaine d’étudiants, parfois 100 selon les années, signent des contrats de travail dans

ce cadre. » Et bénéficient d’une expérience professionnelle significative.

www.bsbjuniorconsulting.com

TRAVAILLER



Pour trouver un job,
pas besoin de chercher loin :
le territoire offre un large
éventail de petits boulots.
Voici quelques pistes pour
trouver un contrat de travail
compatible avec les études.

| La ville de Dijon |
Agent d’accueil dans les théâtres,

surveillant au conservatoire, préposé

de vestiaire au sein des piscines, gardien

au skate parc, animateur périscolaire

ou surveillant dans les cantines... 

dijon.fr

| Le Crous |
Surtout des petits boulots ponctuels et

limités dans le temps : gardes d’enfants,

enquêtes, ventes promotionnelles,

manutention, cours particuliers,

vendanges…

www.crous-dijon.fr

| L’université de Bourgogne |
Missions d’accueil, accompagnement

d’étudiants handicapés, tutorat

pédagogique ou informatique, appui

aux personnels des bibliothèques... 

u-bourgogne.fr

| Plus d’infos |
Sur la plaquette publiée par le Centre

régional d’information jeunsesse (Crij

Bourgogne : mon job et mes droits,

organiser sa recherche, les secteurs qui

recrutent, un job à l’étranger).

www.ijbourgogne.fr

EN ROUTE POUR UN MONDE MEILLEUR
Travailler, c’est aussi financer ses projets. Etudiante en troisième année de médecine à

l’université de Bourgogne, Marion Delagrange participe cette année au 4L Trophy : plus

qu’un raid automobile de 6 000 km entre Biarritz et Marrakech*, ce défi humain, sportif

et solidaire vient en aide aux enfants les plus démunis du Maroc. Les équipages chargent

à bord de leur 4L du matériel et des fournitures scolaires qui sont remis à l’arrivée lors

d’une célébration chargée en émotion. 

Parmi les sponsors de l’équipage, la ville de Dijon qui participe financièrement dans le

cadre du Comité local d’aide aux projets (Clap) « EnergieJeune », un dispositif au

service des mineurs de 11 à 17 ans d’une part, et majeurs de 18 à 30 ans d’autre part,

destiné à favoriser la réalisation de tout type de projet, individuel ou collectif, à vocation

citoyenne, humanitaire, solidaire, sociale, sportive, culturelle… Moyennant une contre-

partie citoyenne : « une intervention en milieu scolaire », explique Marion. « Avec mon

coéquipier Gaëtan, nous nous sommes donc rendus à l’école Lamartine, une école priori-

taire, pour présenter notre projet aux enfants, qui ont participé en nous aidant à récolter

du matériel scolaire comme des cartables en bon état. » Ce sont ainsi 47 jeunes Dijonnais,

du CE2 au CM2, qui se retrouvent embarqués dans l’aventure.

www.energiejeune.fr

*Départ le 21 février, arrivée prévue le 3 mars
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L’ESPRIT CITOYEN
Dijon est l’une des dernières grandes villes de France à attribuer des bourses en tenant

compte des  critères sociaux. L’objectif est de permettre aux habitants les plus modestes

de poursuivre leurs études supérieures sur place, où l’offre de formation s’est considé-

rablement développée ces dernières années.  

Cette année, 250 étudiants (100 en 2001) ont bénéficié de ce coup de pouce de 500 à

1 000 €, cumulable avec les bourses du Crous. Le principe a évolué, depuis 2015, vers

un engagement citoyen donnant-donnant : pour obtenir le versement de la bourse,

il faut effectuer, durant l’année universitaire, une contrepartie citoyenne symbolique

de 12 heures, au sein d’une association œuvrant pour les Dijonnais ou habitants de

Dijon métropole. Cela favorise les rencontres intergénérationnelles et interculturelles,

et met en valeur l’engagement des jeunes.



HORS SÉRIE #321 MARS 2019 I 23

Les établissements encouragent aussi ce type de démarche. Exemplaire en la matière,

le module « pédagogie par l’action citoyenne », que les étudiants en première année de

Burgundy School of Business (BSB) doivent obligatoirement suivre et valider. « Nous

travaillons avec une cinquantaine d’associations locales », détaille la responsable, Alexan-

drine Bornier. « Soutien scolaire, handicap, personnes âgées et dépendantes, aide sociale

à l’enfance… », les domaines d’intervention laissent le choix. « C’est une façon pour

l’école d’être présente et de participer au bien-être et au déroulement de la cité. » Ainsi

chaque année, 430 étudiants dédient chacun 40 heures de leur temps à cette heureuse

initiative.

Pour bénéficier d’une bourse municipale pour la prochaine année universitaire,
rendez-vous sur dijon.fr du 1er septembre au 31 octobre 2019.

MOBILISÉS CONTRE LES INÉGALITÉS
Depuis 1991, l’Association de la fondation étudiante pour la ville (Afev) lutte contre

les inégalités et la relégation dans les quartiers populaires en France. Marvin Godefroy,

en licence de psychologie, fait partie des quelque 120 étudiants de l’université de Bour-

gogne qui chaque semaine, donnent 2 heures de leur temps pour accompagner des

enfants « qui souvent manquent de confiance en eux ». « Ça peut être de l’aide aux devoirs

ou des sorties, sans prétendre remplacer le travail des professionnels : il s’agit de leur montrer

et transmettre des choses, d’expliquer pourquoi c’est important d’aller à l’école, et que si

nous, on peut réussir, c’est possible pour eux aussi. »

L’association embauche cette année une salariée et 10 volontaires en service civique,

qui gèrent le suivi entre étudiants et enfants ou sont en résidence dans les écoles. Les

intervenants hebdomadaires, eux, sont bénévoles. « Je ne gagne pas d’argent mais j’ap-

prends beaucoup : sur moi-même, à être pédagogue, à donner confiance en soi à quelqu’un,

ce qui suppose d’acquérir soi-même une certaine assurance… » Dans ce système où tout

le monde gagne, l’Afev se développe et devrait recruter à tous les niveaux, à la rentrée

prochaine, avec pour objectif d’atteindre 180 bénévoles.

www.energiejeune.fr

Le mercredi 22 mai à Dijon, l’Afev participera,
aux côtés de nombreux acteurs associatifs,

à un après-midi dédié à l’engagement étudiant.
Des stands d’information, mais aussi de la musique

et des animations sont prévus de 13h30 à 17h.

Rendez-vous le 22 mai !




